
Résumé du culte de la ppukin du 04 janvier 2015 

Thème de l’année : l’Eglise était en paix, marchant dans la crainte de 

Dieu, s’édifiant et grandissant avec l’aide du Saint-Esprit (Actes 9, 

31) 

Sous/Thème  du trimestre (janvier –mars) et thème du jour: Christ, 

prince de paix et notre paix 

Orateur : Pasteur Edouard Ngungu, aumônier de la ppukin 

 

Le chrétien doit être un homme de paix. Jésus Christ a dit à ses 

disciples: « Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix» (Jean 14, 27). Et 

plus loin dans la Bible, Paul ajoute : « la paix de Dieu qui surpasse toute 

intelligence,gardera vos cœurs et vos pensées en Jésus-Christ » 

(Philipppiens 4, 7) 

Une Eglise remplie des chrétiens ayant la paix, sera par conséquent une 

Eglise de paix, d’espérance, un refuge dans un monde où les gens où 

trouver rêvent de trouver le calme de leur esprit. En effet, derrière beaucoup 

de sourires et d’apparences se cachent des montagnes de déceptions et de 

frustrations. 



La ppukin se donne comme vision cette année d’être une Eglise qui, non 

seulement « connait » la paix, après il est vrai, des temps passés assez 

trouble, mais aussi « distribue » cette paix dans son alentour. 

Cette vision se décline en 4 points suivants : 

1. La ppukin doit être un lieu de paix 

L’Eglise était en paix (Actes 9, 31). L’Eglise étant constitué par des 

hommes en qu’il y a encore de la faiblesse bien qu’ils soient dirigés par le 

Saint-Esprit, nous devons nous attendre à ce qu’il y ait de temps en temps 

des tensions au sein de la communauté qu’est l’Eglise. 

L’Eglise primitive, dirigée » par Pierre et les autres apôtres qui avaient 

marchés avec la Seigneur dans la chair a quand même connu des moments 

de tensions suite à la distribution « inéquitable » de la nourriture aux veuves 

(actes 6, 1). 

L’Eglise de Corinthe n’était pas en reste ; en effet, nous apprenons que là-

bas, « un frère plaide contre un frère, et cela devant les infidèles » (cela ne 

vous rappelle-t-il rien ? 1 corinthiens 6, 6). 

Mais c’est dans cette Eglise, un agglomérat des hommes forts, et des 

hommes faibles, des chrétiens spirituels et des chrétiens charnels que nous 

devons « rechercher la paix avec tous » (Hébreux 12, 14). 

Ayant rencontré Christ le prince de paix, le chrétien devient lui-même 

messager de paix ; car la paix chrétienne, c’est la paix avec Dieu 

(retrait de la colère de Dieu sur les pécheurs que nous étions, salut du feu 

éternel de l’enfer) et la paix de Dieu (tranquillité de l’âme, calme de 

l’esprit). 

La ppukin sera donc en 2O15 une Eglise qui annonce la paix (réconciliation 

entre Dieu et les hommes) de l’Evangélisation et qui vit la paix (tranquillités 

et sérénité) selon les habitudes du Maître lui-même, comme il est écrit de lui 

qu’il « est venu annoncer la paix à ceux qui étaient loin et la paix à ceux qui 

étaient près» (éphésiens 2, 17). 

2. La ppukin doit être un lieu où les hommes marchent dans la 

crainte de Dieu 



L’Eglise marchait dans la crainte du Seigneur (actes 9, 31).Nous 

comprenons donc que les membres de la communauté marchaient ensemble 

dans la crainte du Seigneur. Pas chacun de son côté. « Deux hommes 

marchent-ils ensemble sans en être convenu ? » (Amos 3, 3), demande la 

Bible. 

Si l’Eglise annonce la paix de Dieu, c’est qu’elle annonce la paix que Dieu 

offre aux hommes ; en d’autres termes, nous faisons l’office d’un ministère 

de réconciliation, de pardon.  

Nous ne pouvons pas nous contredire en annonçant la réconciliation de Dieu 

aux hommes (plan vertical) et en la vivant pas entre nous (plan horizontal). 

Il est ainsi inadmissible que des frères ne se parlent plus à cause des 

divergences d’opinions, qu’ils deviennent irréconciliables, que « ba kangama 

ba ennemis ». 

Car la Bible ordonne très clairement aux chrétiens : «S'il est possible, autant 

que cela dépend de vous, soyez en paix avec tous les hommes » 

(Romains 12, 19) ; et le Maître lui-même déclare: « soyez en paix les uns 

avec les autres» (Marc 9, 50). 

Et pour qu’il y ait la paix, le calme, la tranquillité dans les esprits et les 

cœurs, il faut que nous sachions nous pardonner réciproquement ; parce que 

sans pardon, persiste la dette de la vengeance, du souvenir du mal qu’on ne 

veut pas effacer de sa mémoire. Et cela ne doit pas persister au sein  de la 

ppukin. 

Soyez bons les uns envers les autres, compatissants, vous pardonnant 

réciproquement, comme Dieu vous a pardonné en Christ (éphésiens 4, 32). 

3. La ppukin doit être un lieu d’édification et de croissance 

L’Eglise a plusieurs missions, dont l’une de plus essentielles consiste à édifier, 

à bâtir dans la vie de ceux qui y viennent en vue d’en faire des hommes faits, 

des adultes en Christ. Voilà pourquoi le Seigneur lui-même était très dur en 

ce qui concerne la provocation des scandales au sein de son troupeau. 

L’édification passe par l’enseignement et par le témoignage de ce que le 

Seigneur accomplit au sein de son peuple. 

Cette édification passe aussi par le comportement des pasteurs (y compris 

les anciens qui sont des véritables pasteurs adjoints), car paître le troupeau, 



c’est non seulement la nourrir avec de l’herbe d’un bon pâturage 

(enseignement), mais aussi veiller contre les attaques des loups ravisseurs 

(attaques spirituels) et autres maladies (comportements charnels) qui 

peuvent nuire au troupeau. Voilà pourquoi il est dit aux bergers : « Connais 

bien chacune de tes brebis, Donne tes soins à tes troupeaux» (proverbes 27, 

23) 

Mais l’exhortation ne vient pas que d’en haut, elle vient aussi du peuple de 

Dieu lui-même. 

C’est pourquoi la Bible nous répète que les chrétiens sont « capables de 

s’exhorter les uns les autres » ; et elle ajoute : « exhortez-vous les 

uns les autres chaque jour, aussi longtemps qu'on peut dire: Aujourd'hui! 

afin qu'aucun de vous ne s'endurcisse par la séduction du péché», «C'est 

pourquoi exhortez-vous réciproquement, et édifiez-vous les uns les 

autres, comme en réalité vous le faites », (Romains 15, 14 ; hébreux 3, 13 ; 

1 Thessaloniciens 5, 11) 

4. La ppukin doit être un lieu dirigé par le Saint-Esprit 

Le vrai dirigeant de l’Eglise, c’est le Saint-Esprit. Bien sûr, nous 

reconnaissons que Dieu place au-dessus de nous des dirigeants (et à qui 

nous devons être soumis), mais il est utile de rappeler que c’est le Saint-

Esprit qui dirige l’Eglise du Seigneur Jésus-Christ au travers des hommes. 

Bien sûr, puisque le Saint-Esprit dirige « à partir de l’homme », cet homme-

là doit donc être rempli du Saint-Esprit. Ici, il est sous-entendu qu’il s’agit 

des responsables à tous les niveaux, car en Israël, il y avait même des chefs 

des « dix », des « cents » et de « milles ». Mbula oyo, tout le monde plein 

du Saint-Esprit. 

Que Dieu bénisse sa Parole 

 

Fr Kingandi 



 

 



 


